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Bonne année, etaera lecteurs. • 
Bonne année, républicains, libéraux, 

progressistes, démocrates, qui formez la 
cohorte Adèle des amie de l'Avenir dé 
Roubaiœ-1o*roolr\g et qoinousavez 
tamment soutenus de vos sympathies- et 
de vos encouragements au cours de l'an
née qui vient de finir. 

Elle fat mouvementée cette année 1898. 
Lee événement* s'y succédèrent et 

pressèrent, heureux ou néfastes, tristes 
ou glorieux, dramatiques toujours et pal
pitants d'angoisses ou d'espérances. 

Les scandales du Panama, te déchaîne
ment éboulé dea passions anti-républi
caines menant au milieu de la boue et de 
la fange, l'assaut désespéré de nos insti 
tutioos démocratiques, en marquèrent le 
débat. 

Puie Tinrent le« élections législatives, 
la oonsDltatioo dq peuple souverain ap
pelé à se prononcer sur l'œuvre de la Ré
publique et sur ses propres destinées. £ t 
ce magnifique verdict de la nation, faisant 
justice hautaine de tontes les calomnies 

barras* d* S U N M M , 

pérêe. longet! 
Walt h uMg• gibier • *nluysit sort J 

passas,** d* C M o i s eaux n'ont é 

Lan f o n m i â i i o m *iêp.ir e inentaka *o;.t • 
*e> à et blir, en 180* u a c o u c o u s j ,i pou 
enotiT«J«r IIHI* loti t rou an*, a l'effet i'ac< 
«* prtm*i a>.x ouvriers ii r*grlcuUu'o et 

»rnli*r*oi»nt iravaillê 
l i a i JB& ni delta 

L s t aanieip:t l i tè i oettineroLt, dan* ce bul, Isa 
••rvieee r e n d u p . r les postulant*, qui devra i t 
•dietBar laur requête a U prélecture a v a i t 1* 1er 
avril. 

: «• con«*. 
L*i procbai 

t de* joui 

(*• de ûoe poiachea, 
' de 1* ; 

le mercredi 
(mit 

congés de la Salnt-Ch&rlemagai 

llfcu te samedi tt fêvri 
Mure* s u matin, et 1 
l'heur* refllenientttre 

On a àÊtUè igalMneoi o* portai 
le congé de la Peatecôt* en 18M 
soir 12 mai au l à mai tn*lua, avi 
classe du mercredi a i jeudi 17. 

report da la 

Derotnler la liât* offlstella et «omple'e de* a«ijpa 
* de soleil el de lune pour l'aunèe IS9> I Nous 

l'extrayons d* l ' a n n u a i r e du Bureau des LoHgî-

•sa, éclipse partielle de lune , Invisible à 

U, «clip** annulaire total* de toi* I, invl-
_ _ Pan*. 
3 a*pl*rnsre, éclipsa partielle d* lune *n parti* 

D paru* visible a Pari* 

L a petite Réputdlq n 
• a n s pièce l e cma « a n 

S" i* ont pu pes t er . ! 
pper pour 13.000 ttn 

p'èew par habitant. 

t>a«»ge d'à Mercure e m le eolsil, 

4 * S a i o - M i r i n s* trouve 

i G-ta fait 90 

t e s jours derniers dan» _ _ . 
Midi, oA un *»ltimb'tn/)tiB venait d'Installer • « 
airq- s d* ebien* s tvaauj en vue des « t e s de 
Nowl. 

Au milieu de la séance, le bateleur aunouc* a i 
nouvran numéro s t e 
prêtera v.t jouer du fi; 
tabouret tt c o m m u é e l i 

I eoop. un loustic é g . r é p irmt la foule 
s qal f " 

. Lt bâte grimpe s 

i, émerveil lée, s'écrie : 

jttiTi 
t supergtltifl 

4BVg 
> tuècar îq-i( 

e a jo-uor M 

K-ng « 
g de, Oo devait proold^i 

g fo t p ni nson. 

i let ordres 

et de toutes Us Infamies dont on avait 
voulu ternir la renommée da grand parti' 
républicain, aoéantiasant à Jamais las 
Brimf nettes espérances de fauteurede trou
bles et de réaction, Q\ aj£ttuiut la foi 
Invincible dn p i y s d t I U u f o r m e d B g o o . 
veriièment qui lui a assuré quinze années 
de paix, d'ordre, de justice et de liberté... 

Les inoubliables fêtes frauoo*russes, la 

?roclamation, à la face de l'Europe, da 
accord pacifique mais résoin de deux 

grandes et paissantes nations, unies dans 
un sentiment de confiance et d'amitié ré
ciproques, consacrèrent de façon écla
tante le triomphe de ta politique républi
caine a l'extérieur, déjà victorieuse à l'in
térieur. 

À un isolement de vingt-trois années, 
succédaient une sitiatloa nouvelle, une 
entente et une solidarité qui permettaient 
slaFranced'enviaagerd'un frsot motet 
anxieux les perplexité» terribles des san
glantes luttes du lendemain, et de se con
sacrer avec plus, de quiétsde et de sérénité 
aux travaux de la pat*, aa programma *û 
progrès d é m o c r » ^ ; - ^ i r t M f o m à r 

tion sociale qu'elle poursuit d'une Ame 
vaillante, et qui est le but même et la rai
son d'être de la ttépuhli<lue. 

. Cnemajorité de blus rie rjualrecenio 
republifiaios, dégagée de toute3 comiro-
miBsions réaçtiouaaires.affmnchie des ob- j 
stades suscités à plaisir par les droites I , 

opposantes des. assemblées orécéJentesi | [ e s lirOJi'iS UU ÏUiilÙïfe JeS Ilfi2iJCCS 
allait pnutéiv aborder résolument les ré- P i r f |j . ipr _ A l a ^ ](J ^ ^ 
w^nes reclamées par la démocratie, «t ' ctuculnit aujourd'hui que le Min s'ie de* n-
compléter l'œuvre démocratique de la naooetif proposerait concurremment avec la 
troisième République. 

L'abominable attentat du Palais-l3our-
bon est venu tout à coup jeter le trouble 
dans les esprits» et paralyser les plus ar
dente* r solutions, en concentrant toutes 
les pensées et tous les efforts vers ùu 
but unique de défense sociale et de sécu
rité publique. 

Cet émoi, nous en avons la conviction, 
ne durera qu'un jour. Malgré leurs ma
nœuvres criminelles, \«% anarchistes et 
ree prérhenrs de révolution violente ne 
sauraient arrêter longtemps la nwuroh* d a 
progrès, ' ' • 

La séance continue.... a dit admirable-

D E U X MII . I .K l ' K l l O I l H l T i n \ N 

Paris, 3 janvier. — Oa l'y «t 'andut . La 
police prenait depuis quelque t-rnpi des air* 
mystér.eni. Eo réponse à l'iinpnssaoc' ' 
[ r miéres consintit ons on réjK.ndait : 
tendaz, vous vetrett » 

Ea effsf. h er apréa infdf, oa apprenait 
A coup quVn vdrtu d'ordes mlniateriel* 11 
état p roche dam tint» H France a dent 
mille rerqulsitions et & deux cents arre'ta-
tlons environ. To-t* les pnrquels des priaci 
pales \1U*. avalent rsçu l'ordre de délivre] 
aux commissaire* dea maniât*, de perqu'a'-
tion an transformant au besoin en mandais 
d'arrestation. 

A . P A R I S 
2 J a n v i e r . - A P-iI- eg*Um«nt, U «Orale 

général* a fait nier des Lerquisi tons chez 
le* oompftguodB aniroliitteB léput^a da 
reux. Avsfi -hier soir dee orlrw éauaanl 
lapréfeetme de police éla!st.t coramai.lquéd 
aux olficiers de paix da i brigades de reclisr-
che, qui les faisaient porter (ar leurs ag«Jut* 
aux coraniii-salres de police in.éressès. Gin-

Juante uia^i truts. réveilla au mil «a d* la 
ult. ontauisi refu l'ordre do se rendr* ch*z 

00 anarchistes d* Paris et de la banlisue. en
tra autre obéi Antoine, rué de Funuwarjic ; 
Bertrand frère*, rue de \anvee ; Bl'ay, 2, rue 
de Clignaacutirt ; titubât, Sa. rue Louis 
" ' »e; Cabot, rue des llaronistea i Capons, 

Ronelle ; Cbabard, boul«v..,rJ Moolpar» 

i compagnon Sébastien Famé n'était pas 
obez lui. 11 n quitté farts le lendemain de 
l'alternat du Palais-Bourbon. Un* peruul»i-
tion faite ohez M. Durrat, marehand de vin, 
me Ramet, chez qui Sébastien Faure faisait 
adresser SES correspondances, s amené lu 
saisie de huit letlna ïdrstséas a l'anarchiste 

M. Coulet a hébergé et logé pendant quel-

Un* ppriiot ition a eu lieu égahrasnt chez 
lui. Eulin daAi la tan'ieue, chez M. Segard 

et Dr-fosse, habitant tous deux Bt-Diuia. 
tiegard pért et son file, aioai que De/osae, 
chsz qui on a trouvé des pap:ers conpr jrnat* 

-'- ain-. qued versaiarmta, ont été main-
à la dispos tion de la jualUs. 

A Colombes, à Levallola-Perret, à Bagnolet 

km les toeïM du "Père frmti 
vertn dei instructions dont noaa uvoc • 

parlai vna perqntattion a été faite o matin, 
— • a ia les bureaux du Pire Peinard, rae 

t^va.,1 e^enne dm pièot, t'W***" d ï>n#i f par M. Clément, oomabHaire aux 
ittea uneteie ue pore, u* coa vn»Bttt ^ MléHalions judiciaires, accomragné d* cinq 

. ..w; • »8«noi..Iièreirt(l aup- , V " . s . ( a § 4 r f t t i% d u commissaire de po-
Sa leur être fl elc an S d* goerre. pour q.ie | lie? du quartier, 
Il koLiUidBinsnq'ii jamaisk bit. Après la prière 

ui*d,*, et tête de porc, e»q *i HOityOu fumai m U 

NOUVELLES POLITIfJUES 

Les magistrats ont ssaisl YAtmttnach du 
père Peinard qui devait être irJ- ~ 
l^n^miia matin, ainsi que le 
Semaine. 

>'0 da If 

Daai la Salna-Iaférieurc, au Havre, on a défenseurs" de l'occupation allemand* en Al-
ronvé obez un anarebiat* de* t t re* voléa r«- sac*-Lorrain*. 

présentant une valeur da 16,000 frenoe. [ Kltalia et le P»pnl<> commentant 1* 
* " reriHlsitlona —' 

N O S 
. Nie*, < 

dii-tept tndlvt 
chistei mt l i a - t ' . , 
claire. Les q u i n e étrangers ont été l'objet 
d'une expulsion -imméd ate. 

T)in« tonlts l»s perquMtlûDe, on a aaid un 
grand nonihr» do j inrnkuz, brochures, docti-
Dj^its «t correepen aocos, dont on effectue le 
dépouillement «n ce moment. 

So'xante-quatre arrestations dont la plupart 
semblant devoir a cette heure être mainte-
nuea, ont élé effectuées. C nq astres Indivi
dus sont encore rscnerehfs. 

A Lyoa notamment, te nornbr* des arresta-
été de vmgt-

it< 
vant les ois, aura é examiner las auib 
donner aux pouraulfet lntenté»é. 

An cours des psnratatona opérées & Satnt> 
Ktlenoe/ ua grant nombre d* brochures et 
de plscftf.1t anarchiste- ont été saisit ch^z 
plusieurs aaarehlstes, mais on n'a retrouvé 
chez aucun d'eux des matières «spiotlb'aa 

On a arr ' t4, hier soir, le nommé Uumas, 
«si étsit t n ami àe Bavaclrol ; U présidait 
dern éiemer.t, a S^int-Chaumont, la confé
rence de feéba^Uen Faure. ; 

A. IL.I3L.XUEI 
(Jouioi* aux la presque totalité du (erriloite 

fransais, lundi maUo é la prem ère leur*, 

lien chez j db t d'AngoUlém*, quali^ent le verdict de 

t la mattiewa 
.9 anarchwtee militant». 

O s ptrqu.slt ons ont élé pratiquées par 
MM. les commbsairei de police d-* 4e, 5e, 
tt, 7e et 8e «rroadlsaamen't, sons la direction 
de M. le commissaire central. 

Des papiers c<>aipromeita>oie ont ^tésaia•« 
i domicile de certains de ce* individus; mats 
jeune arrestation n'a été opérée. 

Deux arrestations 

lundi matin, dés la première hem 
Bsrroyer , commissaire central, asti-té de 
M. Octave Huvtfhe. Inspeiteurde la pol.c* de 

ISSBL 
C'o 

de leuisseeréUires,opéraiectda&i 
tler respect f. 

Cette p.rquiaitton a amené l'arrestation 
d'un sieur iiérasger, 30 an», a/ préteur, rue 
Paul Bert, 

Une eecondiî arresiation a été fa te hier 
•t n, mardi; c'e-t celle de Pierre Devller», 
i an°, encolleur, rue dee Longue* Haies. 
On a t alsi k leur domicte des numéros du 

Père Ptinard, de la Révolte et dea affiches 
du placard « En Rmale ». 

Ce dernier était en outre nchTché pour 
loir affiché cîacs la nuit plusieurs de cea 

an présener la demande d'__ 
prunt d'un mlllard. 

Cet emprunt n'est nullement dftmndé par 
ls situât onflnans'êrt". 

M. Spolier candidat au Sinat 
Paris, i janv er. — M. Spiller, mislstréde 

l'instraction pnbliqne, se rendis demain dara 
la Cdte-d'Or pour ajutenir as candidature aux 
élections séoat^r al**. 

courj da leur perquisition, lit ont été mis 
dan* un fiacre, sous la surveillance d'un 
ngent d" la sûrolô et dirigés sur U préffc'ure 
de police. 

ARRESTATION 
d e IM, El le ilo-iuN 

PsrU, 2 janvier. — Ce matin ver< 7 h. 1[2, 
M. Clament, accompkaQe de quatie Inepee-
leari , te p r f c u u a chei 11. Elle Redmi, 
71. bou'evnrd du Port-Royel. 

M. Elle Ke.Jue en le pire de M. Paiil Re-
clne, (jni 

La présidence du Sénat 
Perl». 1er Janiier. — La rafltctùnd* M. ttlToa"*, Valiîuî. 

Cbnlliine)Xacoi>r a la présidence (In Sénat Quand M. Cltoneot =p p 
eut tree d&cAéo. Dn dUat dana eertaloa fut Mme Re-lu^ qui Iule 
tf»«* If ejuleurf, iV de dinntSe ja 'o i croyait qu'un ren«It lui am 
a t n W i l l i le re*n!«cer. |)de , i belle-lUte, Mme P.u 

oe.. . . a dit admirable-, Xoatcelatla tJit inlépendammenld" l'by- R, aterce>anl M. <J' 
ttopaT t » TBlHWfOtPUB»»«*«wt M m l « % > i m l l menu f»' l»'<fi, »'l» "lefsrma la 
' par l'éclat de 1a "nouve'é.^ _ _ j . a j a ' - -

l'-r «. ii ianvier. - M. le vi e amiral Vi»ne a l'e 
partira demain pour rrjoiadre eoa [.os'e ; elurs 

tÛ Ui,H!'iCMS Dt ClffiillW M I B T Ï B 
On vient d^ pétiller 1 s sàmm'a réclamées 

,^eo 

commUsi 

npécher de : 

l'émotion provoqséi 
bombe anarchiste. 

Le progrès aussi continue... Ht au seuil 
de cetfe nouvelle année, nou3 lai adrets-
sons notre démocratique et ciicotnageant 
salut. ' Li.Di.trmi.i.j.i.iaj uu L i n j n - j u m L t u Z Q U « voulei-von^ eria-t 1 

Pmsse-Ml marquer profondénwnt «ai <,„* vd„,t j , p,ir>iier 1 s somm-a réclamées1 - Jal utr ma-alet oe rorqu-s^iin. hr- dit 
trace en es 1894, auniversair» d'oneannée yjarlescomuiiBries deciiemin*de t-r uour l» M- CiéMent, j'aUga'einent m\ndat de vous 
sifécondo en travaux glortetix t»udsna- gfcrantt«d!VntéiA-ur 'lVxer.ûVe 1«&; on pra- ibiarroger. 
cette immortcllo IWvototion dont' txous ! Jj* t auele total da 18t^ •e'ra. beaucoup phs ' ̂ ~ > j» r

B? e
0 D

R
d^u f ' 

ponnuivons l'œuvre i u ^ i w a é t i o l er - , ^ ' c o r n r a g i j i ( , d t , L y o n . q.l awit demandé ! - J a t ég^rrent unm 
rompue! _ % p a r / ^ m j l ^ e n tutti, U milip>ni, léclamara 

)ir.— L^s perqm* tiont 
chez les' anarchie t"B et les arresations opé-

l'ont psa produit une frrsnde émotion 

dans M 

ma | 
i l s i, 

t pafslà P"u. 

ulalion. A Pari9,ta journée d'h e 

"OODCé que les 
• r é i n l U t . 

d ^ a b l t u d e ^ 

t o u î s f o l s d'i pr*u 
Hlustears jonra&nx ont . . 

perqula.tions n'avait ni donn^ 
l l a é é fait, au contraire de* découv*. ' " 
tré* imporlantee pendant lei peiYpitsitioas 
opéréee. 

Parmi Ie< papiers sais!s il en est qui prou
veront l'entente qui existe er tre les anrretds-
tee de PSrls et des dépa t >ments et tes anar-
cfreleeétrane/Rts, 

De* poureuiteanouvelUs auront certaine
ment lien. 

•andsleux a td ignoble.maisibi a oatantqu' 
ne peut pas rendre la France et son couver 
nt-uunt responsables des actes des jorés. 

La presse de province, dana saa comme» 
taire*, f a t chorus avec la preaae romaine. 

Les excitation* allemandes 
Berlin, l i r janvier. — La Tagehialt dit que 

l'Allemagne n'a aucune raison d'être mécon
tente du jury d'Angouléme. 

La France a enoers une Ma repoussé la 
main qni lut était t t n tue par l'Italie et a 
répondu i ces avances par un coup (.«" pied. 

ManUestan'a ivres 
Oéoas. 1er janvier. — Celte nuit, à trois 

heures trente, plusieurs personnes ivres ont 
lancé des pierres contre l'écu- son du consulat 

I>ux arrestations ont été opérfes. 
Le questeur a rendu visite an contai fran

çais, pour lai exprimer sea regrets. 
,2 j e la j 0 

Vlvel' 
chie I Vive la révolution 1 » ont été afflché* 
sur les murs- et dans la soirée, les 
mêmes nranifestes ont été lancés dans le 
théâtre. 

On télégraphie de Figltne que, da i s le nuit 
dernière, des plaeards Incitent le peuple ft le 

Nouvelles du Dahomey 

t offleis .s convalMcants 

produ» k 

Le corps a été m n a m e t S erra-

refusé le* praposi 
inati'iè* 
qoée par dea 

comiriari'iee par 

Il y a eu cinq 

Oobo, Ttonrsalvl 
i r r i v e r * t r e u e g a r 
au général Dobbs 

novembre . Le gé é-
ai les l e lendemain, 
chef de bataillon de 

s ciMrw, doa. 1rs asr-
i de maria* ei Ktein-

èvtcuésev.rl 'bApitsI d* Koiooou.L* général Dobbs 
doit ê'.re eu ce moment é Forto-Novo. 

jnnt demsodé Whydah comme rési-

actueUeraent IBB t 

Par contre à WhydaU i 

J O L I ^ I 

L * sésare l LoJds s* propeas de 

et le baron de Reinach 
A propo du procét rendant ebtre M. Cor-

nHii:s l i en et bmccewionRe naih .M.Henn 
Rochelort, en même temps que la Figaro, 
d ailleurs a puhlié, dans 1 Intransigeant les 
deux documents " '" 

Le jury dans l'affaire Vaillant | p°* 
Le jury de U S t ln* spp*[é é v e n t u e l l e m w t à *a> { H 

g-T 1' nircHists Vaillant t e compose d* vingt ' irici 
commerçiotn. cinq (/roprté'aireî rentier*, trois i n - , j ' a o 

- 'e doOeur Hari . Francfort, 

n e t s par ^ f ' G^*btTl le* b '"«««at r*. 

sert etéolfitor, « i t . " " " • J " ! a 

> vous ne n « deves plus t . . « 4U« 
• plus rien à la maison Kofeo H».^" c t l 

e ; je prends a«sei votre dej>it êatên 
auti par mot, A ma charge T O T I eecl 
forfait, avec les intertVs accumulée 
me d* qualat mil l ioa» d» (races . 
i l 'oebseenee «s Soaaar » U . Gbaberi 

ra S voua res'Uuer les s e ' i o n - d'élec 

DÉPÊCHES 
Service epéeiat tilégrapMfU* tt téUpktmtm 

éê .'Avenir ée RoubaJt-Teurcoinf 

Conse i l d e s M i n i s t r e s 
Paris, 2 janv.tr . - L e s minlatrea se s o i t 

réunis ce matin aoui U présidence de Hm 
Gatnot. 

Le§ perquisitions 
U. Ravaal a rendu compte des perquiai-

lionaet arrestations provisoires opértn hier 
i Paris et sn province. 

L a question du blé 
MM. Jonnart et Viger ont donné des res-

boigLemt-nU Bur ICB mesures i étud er dans 
l'intérêt dt s producteurs de blé et des viti
culteurs. 

Le budget 
Enfin M. Burj .au a indiqué lei bases de 

rétablissement du budget de 1890. 

M i m \ T PRÉFECTOML 
Pari*, 2 janvier. — Le mouvement prêter» 

toral, tràsiuportaat en pres ta t ion é la place 
Beauvau, paraîtra le U ou 12 de ce mets ; le 
successeur de M. Poubelle *st compris daaa 
ce mouvement administratif. 

Les réceptions i l'Elysée 
P*rie, 2 janvier. — Le Président d« la Ré

publique, entouré dta minislrts et dsa offi
ciers de sa maison militaire, a w;u, i dix 
î.aores du matin, M. Challemel Lact-ur, piéV 
sident dn Sénat, et Isa ténitenra, M. Charles 
Uupuy, présidtnt d* la Chambre et Isa dé
puté*. 

A onze bernes, M. Carnet a rendu ces Jeux 
«lattes. 

A midi, le président de la République et 
me Carnot ont retenu, suivant rasage, 1rs 
inistres é déjeuner. 
Le général Févr.er, grand chancelier de la 

Léglua d'honneur, et la général Sautsler, 
tés, ainsi que le général Borlos, 

Election législative 
Scrutin de billotteaje. — Deuxième 

circon»c'iption de Iftmes 
Nîmes, 1er janvier. —M. Donntergue, répo» 
icain, est (Vu par't,.t;"< voix, sana conenr-

Ï rappelle qu'il s'agissait de rempli 
tais, décédé.. 

i chef de fiuie a 
j i d 2 juillet, * -M.de Lesw 

WÊ^Ê^r^^Ë i *«ra t «téeWer a'it 

£5 i»vril 1 3 v p a ^ a t t e t 
Agréet , inona.*ur meaaaia lat i 

l ju^aiD 

Puisso-t-il prendre corps k corps et dé
traire à jamais Ion» les préjugé-i, fods I** 
fanatismes, toutes Un doètrlïpcs, tous Isa ' g*rt

 B'lû,p
e

0' ,1 ] "" '^ 
ftrivjlègea qui s'oppeacni encore À sa naar^ oJ5 des'rewtti SiStii 

l - a l r lb i i s rau^ ié U d u 
t s t r n s t - t ' x p ^ t a t l i t s 

cbe triomphante 1 
Palasa't'U être prospère anx petits, soir 

faambles à ceux^ui travmltent et qui 
soulTrtyit, àce-s IniiurudraUeieutant» du 
peuple' qui ont fait la République, qsi 
ottt mis en «Ile Innées leurs esbértuires 
et qiri alteftdsnt av>e cotttiîtqfce fi'çart (*e 
Imuheur et Je sécurité Accule qu'elle s. 
le devoir à* lfui o-ouquérie. 

C'est lèvres que tTou"» formons an oVIjul 
de l'année qoi commettre. 

Kt c'pst A celle lAr.be dûuooratiqae qvtc 
nous SOT fions, une fais de f » n \ nos a m > 
let répttbîit?:iinnir'>Si*e,^^t^s ; c'est a eUq 
nue nous contact eroiis toulf uulnè i'uvr#$, 
tduten nos farce*, lente la foLet'Ioute l'kr-
deur de noire dévofieiseiit « M frli**tf< 
peuple et A la RépHbihiue-

éjator'gss H O h K R f . 

ÉOhQ» et Nûjuvelies 
f I - . r i - 0 r, f n h . . . ' « . • « , - . • 

—t»awjî.'..r'u S«BT, I 

— M^itrr-'., d itn c ra , , ;'i exAeut ca r 
Itntiei M.CIém-iit fil a'o.-ato.ir M. E i ? RM 
u T a r U M . t t l u H l l 
1 ptt» eii-! —A»; 
O , P 3 U t " • 

i d e l à lo , s a r r ê e ! 

frappe le 

iWffftifiij 
irSdéddr di. „ 

- pagpleJU: 
;.n^air-nt in bas. Dansl'i 

p i s trn* les pwp er» trouvés dans I'HU-
paitomoiit,- dan* l'éutce, M. Clément t rit 
pltee avec -on rritoonier. 

._ du Nord eootlnusÀ'1 Atnén^ 1 la jiref'Ciure de t-oliee, » . F i n 
h la garante d'initTâi j R-chis a et* Idrguemeot interrogé. U eufdl 
_ _ " uf*** systémttiqilemsot d* répondre s n i 

L a G e u < l a i * i n e r i e q̂ n̂squiiuiontétéposéev • „ 
• 5 » , -« f ' ; , t , Nésan.ofn», * cinq heures do s^dr, M. Elle U * H sraturcliwtes. IL 
0 .* 'es t saonl re - .u rs r 1 sv l«a len iss i t . nm Reelusétsll rouis m liberté. d a o ? S lui .«Vire 

l t« re - .Lm*aeaqua>Jqu*a)esé t t iu - 4e n* ^ . ' HMIDI il v ser t 
pas voir [larstue en niftu.H te.nps que b's. au. * • 
tr^s mJournat officiel les p-omofi >ns coa- j l ï s a n l t r s l t M '• eotnmti.sair* d- pillfe 
earnani la g niarmerie. Cea promut oaa ne qu a arrêté hier M. Kli* Ree, u* a reça 
seroat pas rends** pubiiquH avant i» .'» jan vioneprecaes d-u procnroui gA.iérnl, 

t pas avonr i 
:• mi»»!,'. 

J. ssBsntasB. 
rém*itr* »,O0O mark*, 

t é p o r t q n e e , é c l l 11 . Roe î i e 

La préfecture de là Seine 
Paris, 3 janvier — M. Poubelles déclaré 

i un de nos rêdtcti ur* qu'il n'était pas can
didat aux prochaines élections sénatoriales 
t qu'il n'avait nullement I intention de don-
er sa démisti n de préfet de la Seine. 

Wfobitîie l'une mm k uynaffliw 
DeCazeville, 2 janvier 189.. — Une caiass 

omtecaut une assez grands quanutéd* dy-
ntmite, a été déoeuverte ne mat n dans le 
bassin iiu Gur. 

x-J4ibC en liberté à'Ed. Ducret 
Paris, z iaavler 1894. — I I . Ducret, direc

teur de la Corarde, s été m u tn liberté est 
après-midi M b. 1,2. 

Les anarchistes à Belfort 
Rel.ort, 9 janvier. — Hier matin, & quatre 

heures, la police a arrêté trois individus 
koiip; -nm'» d'entretenir des relafconaavec le* 
anarchistes. L ' tn d'eux, le nomus* Chapoie, 
s était présenté comme socialiste i évolution-
nàire anx éîecitjna municipales con.'jplémen-
talres du mois de mai dernier. 

• * \ res TIIIUT ci*é,?oriqnw, *V-
sigi i aujourd'hui son p o u n f o i l , r r t b 'o j0 n(# une dé*4flr*ticn 

l l ' a n ê t d e la chambra dsi UJiVrWt'tli smt qn-, ' o s -t «H-e dé'nl' 

Cri ROUI 
M. H o é 
d 'appe l , ( 
la S a n t é . 

Ce UPUi 
h <j u r d -

« r - n v o l e d e v a n t l a j j , i a 6 U < ; c ( 

, . ' c r é a n c e 
V f a d a D s J a — 

r U loein in Se < l * u 

de j - i i j i p a r 

us «..n* retard Al 
•a examiné dans 

chambre c n u i - | 

U compagne de Vûllant 
P.iTî*, t i a n v i e r . — M I U P M . i r e h a l , le. c o m -
>une s e V i i i l l a o t . e a i a n s e r e u i e m e n t r a a l a d * 
i : n S i y - l " Ko*. 
E l l e e*! a t ta l iXe d e c o n j / r s t i o n p u l m o n a i r e 
.mpl i s ju '# J« p leuré: 

.ifl*\« y i r la i>réM*nt* 
mllini.a de r^n.-a f> M. 
d ' i i a e e r » . H «*aria. VI. 

IIIL* rrjku.6111 dMimiif 

Découverte de bombes 
Lyjn, 2 janv 

iécouvrir B'ui 
du fort t 

Ifc.î. ~ L i police Tifnt de 
ra lombes uaua La bases 

pr»*dupOQt lavu. Elles IM 
' Jetées IA par de* eaesch stée 

nui redoutaient des pifq>itsiitons é leur d t -

V a i l l a a l b i l a é e i i l l i i r 
dsns laquai a U pa. le de 
être p*es»»tè» par 

loague luttre ] 
pris, qu'il veut! 
professant ii 

t̂ e désarmement de l'Italie 

i « « ' i l n 'y s 

Ko eflet, t e s t ce jou r l i seolemsnt qn* le 
Mènerai UerUet p i aasra daaa i« ea t M de ré-
•erv**t«;>i«la nomm^tian si* 

i point d ' départ à lu 

SiS= 
w r e avait un in tant 

la ne . i r „ e le un-
/a la s ir M; •. m.fi jet 
ses!fQl entVT* ii ur̂ t»i 

d««re«4aa« néesales te min «tn* a'es 
iHP i s a 'iv aonoaire*, *t m i ç a * . 

i S i l ^ i t iTMistae s* T W 
t w action du W décembre 

Sans les Départements 
i rwrqu si-- D 

du kl Jtùstr* de 

K i m l e t n i 

. lesterAllier, àCvioin 
Ir. a trouvé env.ron il 

Ursj] 

• •Met- f . i ' esf«ntont ce 

a-i. iwqulHiiknt*' ne tetil 
•ennAuu) m Sifféee. 
isqsMllrerorj 'e en s dé 

LÉ VWDJPT D'ANGOULÉME 
nécessité i It-

Alasni t r tde estt» cnn^aistton. il serait 
clargêsssrspréAeriia'l* A H T in et i Viefflt-e 
deprêrsotr - -
.iiielîeile l reaui*. 

] | sur ut mém* préoiHA les 
Jtnv.ei. - ^ *» '«*«*• « " I compte prendre imWtialement et qni 

. , - = - * » » • t ^ ' 1 ^ ^ 0 0 « ^ ^ h i e V a l . B t à M e e a r l 
u gouvernement U « e n J - " 

l. 'ttsEltAtïurt e n I t a l i e 

s, 1er janvier. — Le Tolcbeito, ds»i 
i n » o r a n d * v i o l e n c e c o n s e i l l i 

sreluser'es 'tOO.Ouû 
s retird deux cofps 

3.,. 

Iranea <«oeoriés par la F 
d'Aige«#-Mor es. 

Il | repose 4'Qttvrir une to.ii 
nale peur HXilesssiser i>s M b 
lice trançaiw. 

Le jouroel demanda que les co'.np'.- s d A -
lî.iseJeeite* n* noient | i n réglés, il >at bon, 

et fc Cii. .sneBitfr.lfiasa^ê^lqueceil^inscompt.arestentensusr 
r* environ «M carje.«lt*w Josjt etfibeaf. 
a**, i -aoe^wseat ie- , i k l i l e p a a d r * ï L» (i/"«f<oWsUjt qi« 1« v j L l aaéfnrpirê 

ifcea ,1.44 

lies « m'en* *HX*VMte>. 

^ r V ' ^ l aucun l»conv3n:*nt. « s ailends-t, suxasr-
H ue ta jus- oiérm B O O T , K # « . la réponse de i'Ail*m-'gSe. 

, A * tm croyait qn'elt» aérait conçue dans le 
A M m ê s . e U * . 

Quant an gouvertement italien, nos seule
ment il i rocêiierait, dès mstntenoni, à l'été 
en*.sa dec*a rcsottffiou', ineie it dimln«er*4< 
;awlMosa*nt leleot.f armé d* «eux astre? 

,.a pnv i . r . - M o - c a u M , 

Nouvelles Étrangères ; 

B'riin. '* junvter. — On considèie comme 
nmt'-ent*. 'Uns les Cercle» pobii(ia««, la 
tira le du ensrte d'Eul-inbcurg. p'résideel 
a nrinietére prui si- n. M. de Caprlvi r^prst* 
r.tit tes i-ir.t,uns dont lu rsttachenent s * 

pOst-idee auceiler de l'Empire lut paruitrait 
ntrn»ntindipp-nsab]e. 

Elrx I t a l i e 
oae, * j*nv.«r. — Les Ministres 

SU M, 
s i pr^edre e S.cilè. Lt fU<«/e . IseC 

mpagoe de l'prea* 

foy. rsd'aRi'ntton. 

LES TROUBLES EN SICILE 
Paierm*', i jaev.sr. — l.<* «énéral Lfonati 

adrease à U i ovulation 'i« Suite an sfpel 
ceecu *n i*rm*» én. igi ju.s dans i«quel A'. 
conjure ebaqn-t concitoyen de i'aidsr à messr 
à bonne lis l'ueuvr* d epai-emest qu'il a • « • I 
(reprit* *t d'eu dépeoU la prui-pârtie d* le Si» 

KBÏ^VtâS^M l aaca» .» . 
Le fils de Butin» i 

Ma*H, î j a*yfc r . - VadHiUli» l a i * * . ' 
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